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.. DANS MON BERGER

(AIR TENDRE du XVIII® siécle)

Extrait d'un manuscrit du XVIIIe siécle

Bibl.du Conservatoire. Paris.
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3. DANS CE BEAU VALLON

AIR TENDRE du XVIII¢ siécle

' Extrait d'un manuscrit du XVIITe siéecle

Bibl.du Conservatoire, Paris.
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BRUNETTE du XVIII® siécle

4. VIVONS HEUREUX
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5. VOUS QUI DONNEZ DE L'AMOUR

PASTORALE du XVII€ siécle

Extraite de I'Anthologie frangaise de Jean Monnet
Paris 1765
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